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Comment le numA©rique rend technophiles les mA©tiers des mA©dias et de la
culture

Description

En rA©volutionnant les modes de crA®©ation, de production et de distribution, les technologies
numAOriques imposent des compA©tences professionnelles A«A A©levA©es et renforcA©es
A A», sdlon une AGtude de I1AE™Apec qui offre une vision A«A cA'tA© mACtiers A» du secteur des
mA®©dias et dela culture.

En dA©cembre 2015, 1A€™Apec a publiA© un rA©fACrentiel des mA®©tiers cadres de la culture et des
mA©diasA : [&€™audiovisuel et la production cinA©matographique, la presse imprimA©e et en ligne,
l&€E™A©dition du livre, 12€™A®©dition phonographique et le spectacle vivant. Dans son A®©tude,
|l&E™Apec livre une synthA se relative aux A©volutions technologiques, socides, rA©glementaires et
A©conomiques dans le secteur de la culture et des mA®©dias, donnant la mesure des enjeux auxquels sont
confrontA©s les professionnels, quant A la transformation des mAGrtiers.

Etabli en association avec 1&€™Afdas, A partir de 1&€™analyse des offres da€™emploi, da€™entretiens
avec des recruteurs, des directeurs des ressources humaines et des cadres, ce document fournit un descriptif
de dix-huit mA®tiers. Pour chacun sont indiquA®©s les activitA©s principales et leur variabilitA© selon les
entreprises, le contexte da€™AOvolution, les compA©tences techniques et aptitudes professionnelles
requises, les formations, ainsi que le tA©moignage d4€™un professionnel en poste.

Sur le plan des A®©volutions technologiques, les deux facteurs clA©s sont, d&€™une part, A«A
la numA©risation de la cultureA A» et, dd&€™autre part, A«A la multiplication des supports et acteurs de
diffusion de la cultureA A». A 1&€™instar de toutes les activitA©s quotidiennes, le numA©rique a
considA©rablement modifiA© les procA©dA©s de crA©ation vidA©o, audiovisuelle ou
cinA©matographique. Toutes les A©tapes de production d&€™une A“uvre visuelle (story-board, tournage,
post-production et animation) sont concernA®©es. 1l en va de mA3me pour la consommation des biens
culturels en gA©nA©ral, puisquaE™un film, un livre, un article, un morceau de musique, un spectacle peut
Adre vu, lu ou A©coutA© sur un terminal numA©rique.
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En traduisant les A“uvres en fichier informatique, la dA©matA©ridisation a provoquA®© une
rA©organisation de leurs modes de production et dA€™A®dition autour des contenus numA©riques et de
leurs usages. La diversitA© des terminaux (ordinateur, smartphone, tablette) et la multiplication des acteurs
de diffusion (chaA®nes de tAGIA©vision, sites web, applications diverses) ont modifiA© les mA©thodes
de travail, tant dans leur organisation que par les nouveaux outils utiliSA©SA : formation des A©quipes,
collaboration entre les mA®tiers, crA©ation multicanale, diffusion multisupporta€!

Les A©volutions da€™ordre social, quant A elles, se traduisent principaement par A«A une
consommation culturelle intensifiA©e mais plus disparateA A» et par A«A un lecteur/spectateur de plus en
plus exigeant et impliquA©A A». La diversitA© accrue des pratiques culturelles due A la multiplication des
terminaux connectA©s et des services affiliA©s (tACIAOvision connectA©e, tA©IAC©vision de rattrapage,
streaming, tA©IA©chargements, abonnements...) a favorisA© 1&E™A©mergence d4€™une culture de
|lAE™A©cran qui sAE™accompagne da€™une consommation A«A de plus en plus asynchroneA (sans
temporalitA© prAO©cise ni consacrA©e) et dACIinA®arisA©e (en multipliant les sources)A Ax.

Cet A©parpillement de 1a8€™audience, de plus en plus mobile et volatile, influe sur les modes de production
et de distribution des contenus culturels. Les technologies numA®©riques ont permis une accA©IAOration
sans prA©cA©dent de la vitesse de circulation de |14€™information et des biens culturels en gA©NA©ralA :
A«A Quel que soit le domaine, les temporalitA©s se rA©duisent, ce qui implique de nouvelles techniques
de collecte, de production et de diffusion de contenus pour les acteurs des mA©dias et de la culture.A A»
En outre, le spectateur est devenu un consommateur actif, dans la crA©ation par le biais de
[&€™autoproduction ou du crowdsourcing, dans la production avec le financement participatif ou les
A*uvres interactives et dans la diffusion ou la critique, obligeant ainsi les professionnels A revoir leurs
mA®©thodes.

Les A©volutions rA©glementaires concernent principalement A«A la question des droits da€™auteur sur
internetA A». Face aux infractions au droit de la propriA©tA®© littACraire et artistique facilitA©es par la
diffusion rapide des reproductions sur internet, l&€™embauche de juristes spA©cialisA©s se
gA©nA©ralise au sein des entreprises dA€™A©dition de biens culturels. A«A On constate cependant que
les multiples A©vol utions technologiques et sociAtales propres A la culture vont souvent plus vite encore
que les rA©ponses juridiques dans ce domaine (exemple du streaming).A A»

Enfin, les A©volutions A©conomiques se traduisent par le poids de A«A la culture crA©atrice de valeur
A A» dans la richesse nationale, A©quivalant A celui de I3€™agriculture et des industries alimentaires (58
milliards d&€™euros en 2011). Cependant, sur ce marchA© de la culture et des mA®©dias,
|l&E™AOmergence de nouveaux entrants nA©s de [8€™internet (les GAFA) entraA®ne A«A
une reconfiguration nA©cessaire de 14E™AO©cosystA'me mA©diatiqueA A». Les mA©dias traditionnels

sont contraints de A«A diversifier leurs supports et leur prA©sence sur internet, impliquant des

rA©organisations, 1&E™acquisition de nouvelles compA©tences, pour Adre en mesure de proposer une
offre culturelle adaptA©eA A». En ce qui concerne les secteurs du spectacle vivant et la gestion du
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patrimoine culturel, la baisse des budgets publics les conduit A rechercher activement de nouvelles sources
de financement, notamment grA¢ce A de multiples formes de mMA©cA®©nat et par des partenariats avec le
secteur privA© (incitations fiscales, crowdfunding, AOvA©nementiel, privatisation des lieux, etc.).

Ces A©volutions diverses entraA®nent une redA©finition des savoir-faire professionnels. Ainsi, comme le
rA©sume 1a8€™ApecA : A«A Dans un contexte de profondes mutations du secteur de la culture et des
mA©dias, les mAGtiers et les compA©tences AO©voluent et continueront A A©voluer dans les annA©es
A venir. Certains mAGtiers se recomposent, d&4€™autres sa€™enrichissent, de nouveaux se crA©ent, mais
tous nA©cessitent des compA©tences AOlevA©es et renforcA©es. A A»

a€¢ A«A CrA©er, produire et diffuser en numACriqueA A»A : tous les professionnels &€ crA©ateurs,
producteurs et diffuseurs &€ ont recours aux technologies numA®©riques. Au sein des entreprises, la
collaboration avec la direction des systA"mes informaticues est requise. Dans certains secteurs, notamment
celui de 1&€™information, le dA©fi est double, avec le maintien des circuits de production et de diffusion
traditionnels parallA"lement A une adaptation des contenus aux nouveaux modes de consommation
(interactivitA©, personnalisation...).

a€¢ A«A MaA®triser un matA©riel technique numA©rique de pointeA A»A : les professions les plus
techniques telles que la prise de son, la prise de vue, le montage ou la conception assistA©e par ordinateur,
doivent S&€™adapter, souvent en saE™auto-formant, A 1&E™avancA©e rapide des progrA’s
technol ogiques.

8¢ A«A GACrer des fichiers numACriquesA A»A : la conservation, la gestion et la transmission des
ressources documentaires ont AOtA© profondA©ment bouleversA©es par les supports numA®©riques et les
rA©seaux informatiques. Le nouveau mA®Otier de A«A mA©dia managerA A» rA©pond A ces nouvelles
fonctions consacrA©es aux ressources NUMAO©risA©es, dans les chaA®nes de tAGIAOvision et les
sociA©tA©s de post-production : gestion des fichiers mA©dias numA®©riques dans la chaA®ne de
productionA ; gestion des infrastructures dA©matA©rialisA©esA ; livraison des flux da&€™images (audio
et VidA©O)A ; gestion du stockage et de 1&€™archivage des mA©dias nUMACrisA©sA ; assistance aux
utilisateurs.
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a€¢ A«A Commercialiser des supports numA©riquesA A»A : A |a baisse des ventes des produitsphysiques
correspond le dA©veloppement de la commerciaisation des A“uvres au format numA®©rique (e-book,
kiosque de presse en ligne, streaming vidA©o, plates-formes de tA©IA©chargement audio etvidA©o...).
Dans ce contexte, cBE™est au mA©tier A©@mergent de A«A commercia en supports numA©riquesA Ax,
exercA© au sein des entreprises A©ditrices ou productrices de biens culturels ou dansun cabinet de conseil
indA©pendant, que revient la conception da€™une stratA©gie numA®©riqueA ;I1&E™enrichissement du
catalogue culturel numA®©riqueA ; les relations avec les distributeurs ou diffuseursnumA®©riquesA ; la
distribution ou la commerciaisation des produits culturels sur supportsnumA©riquesA ; la
commercialisation des espaces publicitaires numA®©riques du mA©dia sur diff A©rentssupports.

a€¢ A«A Analyser son public et mesurer 1&€™audienceA A»A : face A ladiversitA© des nouveaux usages
liA©s au numA®©rique, IA&E™A®Gtude des attentes des publics spectateurs, lecteurs, auditeurs s3€™effectue
grAcce A des outils de mesure et de prA©diction de plus en plus sophistiquA©s, notamment A partir de
|&€™analyse de la consultation des sites web et de 128€™usage des rA©seaux sociaux. Ainsi, les A©quipes
marketing ont une responsabilitA© accrue dans les entreprises culturelles. Au sein d&€™un mA®©dia ou
da€™un prestataire indA©pendant, un nouveau MAOtier baptisA© A«A responsable acquisition
da€™audienceA A» assure la mise en place d&€™une veille marketing ciblA©eA ; la mesure, |4€™analyse
et le suivi de 1&€™audience numA©rique du mA©diaA ; le dA©veloppement da€™une stratAOgie
daE™acquisition da€™audienceA ; la mise en A“uvre de la straA©gie daE™acquisition et de
fidA©lisation de |4€™audience.

a€¢ A«A Innover pour capter un auditoire plus volatilA A»A : en exploitant e potentiel de crA©ativitA©
par les nouveaux outils numA®©riques, les professionnels des mA©dias et de la culture cherchent A retenir
|&E™attention des publics sollicitA©s par une offre infinie de contenus. Ainsi sont dA©veloppA®©es, pour
le traitement de I&€™information, de nouvelles formes da3€™AOcriture comme les slow news, le fact
checking, le datajournalisme ou encore les newsgames, faisant appel A des professionnels aux
compA®©tences tant artistiques que techniques. Dans le domaine de la culture, le A«A chargA© de
mAO©cA©nat culturelA A» se doit, lui aussi, dA@€™innover dans 14€™accomplissement des tA¢ches qui
sont les siennesA : la dA©finition et la mise en A“uvre d&€™une stratA©gie de recherche de partenaires ou
mA©cA nesA ; la gestion et 1&€™administration de la relation contractuelle avec les mMA©cA nesA ; le
dA©veloppement dAE™AGVA©nements et le suivi des relations avec les mA©CA nes.
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a€¢ A«A Etre rA©actif face A un monde culturel en A©volution constanteA A»A : dans la fabrication et la
consommation quotidiennes de 1&€™information, le temps rA©el — [3€™instantanA©ItA© — est devenu la
rAgle, avec le succA's des chaA®nes da€™information en continu et la gA©nAOralisation des
notifications reA8ues sur les terminaux portables. L es professionnels, notamment les rA©dacteurs en chef et
les JRI (journdistes reporters da€™images), doivent obA®©ir A cette nouvelle contrainte dans
|&E™organisation de leurs multiples tA¢ches et donc faire la preuve de leurs compA©tences en termes de
rA©activitA©, daE™efficacitA© et de capacitA© daE™adaptation, afin dA€™alimenter en permanence le
flux de [&E€™information.

3€¢ A«A Travaliller en A©quipe et en partenariatA A»A : 1&8€™arrivA©e de nouveaux concurrents, dans la
crA©ation, la production et la diffusion des contenus (agences da€™information spA©ciaisA©es, start-up
du marketing, fournisseurs d&€™accA"s, moteurs de recherche, rA©seaux sociaux...) a obligA© les
mAO©dias A intA©grer de nouveaux mA®tiers, afin de rester partie prenante dans |8€™A®©volution des
usages. Aucun mAOtier des mA©dias et de la culture ne saurait aujourdd€™hui A©chapper A
la nA©cessaire collaboration entre les anciens profils et les nouveaux entrants. A«A Ainsi, le journaliste
reporter dA€™images et le rA©dacteur en chef travaillent de plus en plus souvent en liens A©troits avec le
dA©vel oppeur informatique, |e responsable acquisition d&€™audience A©change quotidiennement avec les
data scientists, |eA chargA© de mA©cA©nat culturel peut collaborer avec une agence humACrique de
financement participatif ou crowdfunding...A A» La rA©adlisation d&€™un projet passe par
|&E™organisation d&E™A©quipes reprA©sentatives de plusieurs branches de mA®©tiers, et notamment par
lamaA®trise des rA gles de lanA©gociation.

a€¢ A«A Comprendre les enjeux juridiquesA A»A : le respect de la propriA©tA®© littACraire et artistique
est la mission dA©volue aux juristes dont les responsabilitA©s sa€™amplifient A  mesure
quaE™A©voluent les technologies numA®©riques. NA©anmoins, A«A da€™autres mAGtiers du secteur

culture et mAOdias, tels 1&€™AOditeur, le journaliste reporter da€™images, le chef da€™antenne
ou le documentaliste multimA©dia doivent dA©sormais eux aussi comprendre et maA®triser certaines
normes juridiques (droit da€™auteur, droit A 1a€™image...)A A».

DestinA© aux A®©tudiants, aux cadres et aux employeurs, le rA©fAOrentiel des mACtiers cadres de
|l&E™Apec vise, en prioritA©, A identifier les compA©tences requises sur le marchA© de I1&€™emploi.
Plus largement, ce document riche en informations permet A©gaement, A tout lecteur,
daE™apprA©hender 18€™ampleur des mutations en cours dans les entreprises culturelles et de mA©dias,
sous 1&€™angle du travail quotidien des professionnels qui contribuent A la A«A fabricationA A» de
|&E™information et des biens culturels en gA©nA©ral.

Source:

e Les mA®tiers de la culture et des mA©dias. Les rAOfACrentiels des mAGtiers cadres, Apec &€"
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